
3o. Le Cachemire, le Seikh, le Mahrate, sont nés au nord de la Pénin-

sule, ainsi que le Zingane, dialecte des Zigeunes, ou bohémiens réfugiés

en Europe.

4o. Le Malabar, le Tamoul, le Tdinga sont en usage sur les côtes du

midi,

5o. Le Cingalais, et le Maldiien, en usage dans.les îles.

Outre un grand nombre de dialectes intermédiaires, plus ou moins

rapprochés du sanscrit, il existe encore dans l'Inde quelques, langues

particulières, qui ne dérivent pas du sanscrit et qui sont parlées par un

grand nombre de peuplades qui nous sont presque inconnues. (1)

L'origine de l'Inde se perd dans la nuit des temps et dans l'ombre de

la fiction. Les Indiens ou Hindous ne reconnaissent point le déluge;

ils font remonter la création à six millions huit cent mille ans, et divisent

la durée du monde en quatre âges, désignés par le mot zogue, en langue

sanscrite, et appelés âge d'or, âge d'argent, âge d'airain, âge de fer.

Suivant cette mythologie nous sommes dans l'âge de fer qui doit durer

400,000 ans, au bout desquels ce monde finira pour recommencer sur les

mêmes bâses.

Brahma est le législateur de l'Inde et le premier homme des Indous

comme Adam est le ptemier homme des Hébreux. Son nom est

devenu la racine des mots sage, sagesse, bram et brami.

La vénération qu'il inspira à ses peuples se changea en culte, et
Brahma devint un des trois attributs de la divinité, sous la désignation
de la puissance créatrice, allégorie qui caractérise les préceptes que
Brahma donna aux Hindous et les connaissances humaines qu'il leur
enseigna.

Il leur donna des lois et une religion. La forme de gouvernement

qu'il établit est monarchique, modelé sur celui des pères de famille.
Deux arbitres jugeaient les affaires civiles. Les procès criminels étaient
renvoyés à sept des plus anciens de la caste du prévenu.

Les Hindous n'ont pas d'histoire proprement dite. Toutes leurs chro-

niques sont très imparfaites, surtout celles qui concernent les temps

antérieurs aux invasions musulmanes. Les lettrés appartenaient à la
caste-des brahmes, et leurs travaux étaient cachés avec soin, afin de tenir
le peuple dans l'ignorance pour le pressurer plus aisément.

(1) Lalanne: Un million de faits.
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